
Un nouveau champ de recherche contre le diabète
Ces variations sont, dans certains cas, transmissibles aux enfants. Si les études génétiques sont fréquentes, les
études épigénétiques le sont beaucoup moins. Un travail vient pourtant d’être réalisé dans la recherche contre
le diabète.

En effet, des chercheurs israéliens viennent de se pencher sur les modifications de l’état de l’ADN (en
l’occurrence, la méthylation de l’ADN qui est un mécanisme naturel pour réguler les gènes et protéger
l’ADN) dans la susceptibilité au diabète de type 2. En analysant cet état, ils ont pu démontrer que des
diabétiques ont une « signature moléculaire » particulière, d’importance plus forte que la présence de gènes
de susceptibilité.

 

De plus, ils ont établi que ceux qui possèdent cette signature ont plus de risques de développer un diabète a
posteriori.

Cette étude montre l’intérêt d’une approche épigénétique dans la recherche sur les maladies métaboliques,
au-delà du diabète.
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